
LA REVUE CANADIENNE.

Attenlez-moi, je viendrai à vous et je vous
guérirai.

"l C'est le faible de l'homme de se laisser
séduire par de folles imaginations. C'est la
marque d'un esprit débile de se rendre aux per-
suasions de l'ennemi.

" Car l'esprit du mal se pare du vrai et du
faux pour vous séduire et vous tromper, et
afin de vous abattre-par l'amour des clioses
présentes ou par l'appréhension des choses
futures.

"Quand vous pensez étre éloigné de moi,
c'est alors souvent queje suis le plus près (le
vous ; croyez en moi, ayez confiance en nies

iiséricordes."

Je lus ainsi longtemps: agenouillé près do la
cabine, au bord de laquelle je ie retenais lors-
que le roulis m'emportait, je m'interrompais
par momtens pour regarder mia compagne
couchée à côté de moi, pâle, les mains croi-
sées sur la poitrine, les paupières demi-fer-
tées; renblable à une sainte qui attend le
martyre. Elle avait déjà oublié mon égare-
ient: un recueillement placide et confiant

reposait sur tois ses traits; oi eût (lit, à la
sérénité (le soi doux visage, qu'elle prêtait
l'orcih à l'écho lointain des célestes harmo-
n.es.

L's furieux ébranlemens du navirc brisaient
souvent la parole sur mes lèvrs. Lancé, re-
fotiul(, battu comme l'épi sur l'aire par le fléau
dc l'ouragan, il exhalait, dans les intervalles de
silence lui séparaient le fracas des rafilhes,
dles gLmissei ens prolongés du fond de sa
caréno flîliguée. On eût dit le cri d'une créa-
tire qui agonise. Rien ne glace l'âme d'tu
plus profond etroi que ces sourdeslamentations
de la matière inerte aux prises avec la des-
tructioi.

C'est un supplice bien nreux, mon cher
Etienne, que d'attendre ainsi durant de longues
heures, dans l'inaction, la minutegui doit son-
ner votre perte !...Noni, le soldat qui marche,
l'arme au bras, parmi les cadavres des batail-
lots broyés sous ses pieds, sur une redoute qui
le foudroie ; le condamné qui cierche à
discerner, ait milieu des bruits de la rue,
le roulement de la charrette fatale, ne
peuvent pa soutffrir d'une agoisse plus
atroce !...

Lorsqul'à cette nuit pleine de terreurs suc-
céda iui jour plus Iugobre encore, la tenipte
avait atteint soit paroxysme. La Jeune-Sa/ly,
martelée par les vagues, le semblait pas devoir
lutter encore longtemps contre leir s i attaques.
lUi ell·oyabIle cniîuenent aninionça que le dé-
mleimbhreiient du navire coiiiminçait ; c'é.tait en
elht le grand inât qlui se brisait; les planches
tremblèrent sous sa chute, les bordages îde tri-
tord fléchiimnt et se disloquèreiit, et cet énior-
tmie aiaîs de ruines faisant pencher le na-
vire, retiit son côté droit etn partie plongé sous
l'cati.

Une cataracte lit de nouveau irruption dans
la chambre par le panneau ; heureusement
poir Vridy, la cIbine où elle se trouvait blot-
i i comme au fond d'une boîit, derrière ni rein-
part le matelas et le coissins,, était située à
la gtauchie du bâtiment, et parî conséqueiit au-
dessus de l'atteinte du flot. Au bruit sinistre
de la rupture du imiât, la jeune fl'nuie se soule-
va à demi en murmurant:

-- Mon Diei, prenez mou me!...
- La hache, donnez la haîhe !...hurla sur

!e polît li voix île Gillian, éclatante connme
une trompette, à inoi tout le imoindî ! ...

- A llons ! lui criai -je, encore un effort
pour nous sauver !... Adieu, peit-être en ce
mîoiide !...je pressai son froit île iies lèvres et
m'élançai sur le pont, arm d'un couraige dé-
respéré.

Il n'est pas de parole, Etienne, qui puisse
décrire la scène de dévastation, de bouleverse-
tment qui s'olTrit à moi! même aujourd'hui,
quand cette image vient hanter ma mémoire,
elle me semble un de ces cauchemars funèbres
qui assii g nit l'imagination dans le délire de
la fièvre.

Fgure-toi que, bien qu'il fit grand jour, on
ne voyait uil soleil qu'une clarté rouge comme
celle d'une lanterne, perçant à peine la brume
qui eng!obait le navire. Cette brume était si
épaisse qu'à quatre pas on ne voyait plus la
mer. Seulement de minute en minute une
omitibre ggantesqie se dessinait derrière ce ri-
deau blafltrd, s'avançait en grandissant, et une
crête somnbre, flamboyante, se recourbait à
treit pied. au.dessus de tuos tètes, ainsi qu'un
vautour immîîîiense qui fond les ailes étendues.
La i ague croulait sur notre misérable esquif,
et tout devenait écume, fracas et confusion, le
veut emportait le son ; des gouttes d'une pluie
fine jaillissaient horizontalement du brouillard
et fouettaient le visage comme des pointes d'a-
cier. Oit eût dit qu'une main implacable
avait posé sur le navire cette cloche île plomb
pour l'isoler du monde et le frapper d'unti cliâ-
titent inîvisible.

Le grand niât tombé sur tribord encombrait
ce côté et l'avant du navire d'une iasse in-
extricable le cordages et de débris, s'nrgitant,
se clloquant ait milieu d'une lappe d'écumei;
la nier bouillonnait autour conme si elle eût
débordé d'une cuve ardente. Ce fut ti grand
bonheur que le ruât ic fût pas tombé sur l'ar-
rière, nous eussions tous été immédiatement
engloutis. Mais ici le danger n'était guère
moins inuininent; 'excellente construction de
la Jeine-Saliy avait jusque-là empèché les
flots île faire lotir trouée, niais cette fois ils
avaient le dessus; je voyais le navire fléchir et
s'alaisser lentement, la mer g igner du terrain,
l'instant approchait où les lames pourraient
librement balayer sa surface !...

Mais c'est ait milieu les crises désespérées
qfuie le génie déploie toutes ses ressources et
son audace. Dans titi coin de cette coquille à
demti-noyée, unt homme seul luttait contre l'in-
évitable perdition, taudis <itqe imatelots et pas-
sagers, accrochés aux manSuvres du côté
hors île l'eau, deieuraient inactifs, témoins
stupides de leur propre naufrage. Le brave
male, amarré par le milieu dii corps à une
corde dont l'autre bout tenait au cabestan,
frtp)rpait, tue hache a :a main, à coups re-
doublés sur le riât à moitié brisé pour Pache-
ver. Deux fois il rouîlai culbuté par les lames
qui déerlaieit sur sa tête, deux fois il revint
opiiiiatre à l'attaque. Enfin, le dernier frag.
tuent de bois céda ; le litât se détacha, il glissa
entrain par soni poids dans la nicr, le pont fut
déblayé duti poids qui le chîargeait, et la Jeune-
Sflly, souligée, se releva de Palîie, en
liouisrmanut titi long gémissement du fond de sa
caróine.

- Allons, monsieur, mue cria Gilliain d'une
voix impérative, aidez à gouverner !

J'obéis, et réunissant mites elTorts à ceux (les
deux hommes placés de l'autre côté île la roue,
nous parviiimies à rendre le mouvement au gou-
vernai ; le bâtiment, sensible à so inîlluenîce,
s'abattit lourdeient sur habord.

Sie lu rns up ! cria Gillian ; cElic se relève
....XVow she goes!...

La aJe-Su//y avança (le quelques bras-
ses, iais n'ayant ni voiles ni grand trât pouir
s'appuyer, elle chiancela comme un ihomme
ivre ou coumue un paralytique qui essaye ses
jambi les.

Je jetui les yeux par hiasarl sur les deux
hîoiiiies qui tenaient l'aute côté de la barre
avec moi. Je reconnus don Manuel et Tom-
masi; iios regards se croisèrent étincelans de

vengeance et de ressentiment. Un instant
étouffées dans le danger commun, nos laines
se réveillaient avec la moindre perspective de
salut.

Cependant, à peine hors d'affaire, une com-
plication fatale vint aggraver notre situation.
Le miât coupé restait attaché au navire par
les haubans et les cordages du gréement; cette
masse énorme ainsi retenue à la remorque,
était soulevée à chaque instant par la mer,
retombait ainsi qu'une catapulte contre le fia r
du bâtiment, et le fatiguait de ses chocs réi-
térés.

-S'dealh! s'écria Gillian,il faut àtout prix
nous débarrasser de ce damné morceau de
bois, ou il nous jouera un mauvais tour !

Nos quatre matelots harrassés se tenaient at-
tachés aux manSuvres; résignós à leur sort
avec le fatalisme insouciant du marin ; ils ne
bougèrent pas et restèrent sourds aux ordres du
mate.

-Quoi! dit celui-ci, n'y aura-t-il pas ici
un homme de cœur pour aller couper ces haul-
bans ! Faudra-t-il quej'y aille, moi 1 et qui
sauvera le navire si j'y reste?...

-Attendez Giltian, répondit le Génois cri
se tournant vers le petit Malais qui ne quittait
pas son maitre et se tenait accroupi près de lui
comme un dogue.

- Lève-toi, Andrès, prends la hache et va
couper ces cordageýs.

Le g:rtonî ne balança pas, ne fit pas titi
reproche à soi maitre (ui l'envoyait à la mort;
il saisit l'arme d'une main résolue et se laisna
gisser sur le pont incliné.

-Jetz-lui une amarre, cria le mate, le
malheureux va é;re emporté par la mer!

- L'enfant n'écouta pas ; avec l'agilité d'ui
chat, il sauta sur les portes.haubans. Les
mano:uvres tranchiées par le fer volt'glrent
l'une après l'autre. Cinq minutes après, le
navire libre enfin dans sa marche laissait der-
rière lui l'ennemi acharné qu'il traînait à son
flanc.

Une acclamation générale salua le retour do
l'intrépide enfait lorsqu'il reparut sur le pont.
Enhardis par cet acte de courage, l'espé-
rance rentra dans nos cours, d'autant plus
vive que le ciel parut s'éclaircir ; en même
temps le veut tomba et la pluie tarit tout à
coup. A. DE JoNts.
(La suite etfini il un prochain mnéro.)

Le Cwomnifre.

CRIT I QUE.

La Bible en Espagne.
(DEUXlEMEc ARTICLE.)

Poursuivons, s'il vous plait, l'histoire do
cette étraînie mission d'un protestant perdu auii
milieu des Espagnes calhioliques, dains ce pays
de papelg use, comme cût dit Rabelais. La
première partie de ce véridique récit vous aura
paru sans doute ce qu'elle est en efllt, unte
aventure pleine d'intérêt, racontée avec li
grâce, lesprit et la bonne humeur d'in chré-
tien qui n'entend lit messe que d'un gnon, et
qui cependant s'abandonne volontiers, tant
ilest éloigné de la simplicité et de lenthousiasme
d'un persual, aux clhan.es pittoresques dii
voyage et du hasard. Jusqu'à présent notre
héros n'a encore rencontré <lue la race Iolhéimet,
la race errante et il s'est bien gardé d'éliter sa
marchandise à des bandits qui ne sauraient
comprendre la louange le la gloire <le sa grâce
Laudeni pilori' grati sua', dit saint Paul.
A peine à Madrid. à peine a-t-il mis le pied dans
les rues, et chiez M. Mendizabal qui le renvoie
pour sa Bible aux calendes espagnoles, don
George Borrow rencontre deux pauvres diaNes
que l'on mène au supplice ; vous voyez que la
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